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ÉDITORIAL 

L’après-vacances 
par Daniel Schoos, président 

A dieu farniente. Si les vacances sont dans le rétroviseur, 
elles continuent de nous alimenter par les images que 

nous en avons rapportées, photos ou vidéos, mais aussi par 
ces souvenirs agréables auxquels nous pouvons toujours re-
venir en esprit. Et pour cause : les sacoches sont emplies de 
randonnées, des plus douces aux chevauchées de longue ha-
leine, des balades en bord de mer aux cimes les plus exi-
geantes en passant par le charme de la campagne traversée.  
Mais dans les vacances, il y a l'après. Et même avec autant de bons mo-
ments emmagasinés, le retour peut être difficile. 
A défaut de planifier immédiatement vos prochaines escapades estivales 
pour rêver de nouveau, déprimez utile en triant vos photos pour lesquelles 
vous avez traqué la bonne lumière ! Vous vous êtes contorsionnés à la re-
cherche du meilleur cadrage… Pensez concours photos du club ! 
Cela ne suffit pas. Alors attaquez-vous à un plus gros dossier comme celui 
que vous avez ignoré l'an dernier. Empoignez-le quand toute votre saison 
cyclo est encore fraîche dans votre mémoire. Reportez-vous aux pages 32 à 
36 de ce numéro en pensant challenges « Présence » et « Représentativité », 
et coupe Canivenc-Caudrelier. Une fois le chantier entamé, vous vous ren-
drez compte que cette comptabilité n'est pas si contraignante et difficile. 
Le coup de mou perdure? Alors changez vos habitudes ! C'est le moment de 
mettre les choses à plat, trouvez-vous une nouvelle addiction. Envisagez 
votre vie de cyclo avec un œil neuf. Pensez comité directeur à quelques se-
maines de l'assemblée générale. L’addition des engagements de chacun sera 
le garant de la bonne vitalité du club. 
Enfin, si vraiment vous ne refaites pas surface, dites-vous que la situation 
n'est pas désespérée. Reprenez le vélo si toutefois vous l'avez délaissé un 
temps. ■ 
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Les échos de l’été 

R éunion mensuelle du 4 septembre au Centre de vie du Sanitas, potins divers, 
mails et cartes postales ont apporté une moisson d’anecdotes estivales. Les 

Ucétistes ont voyagé. En voici un aperçu. 
 
Semaine fédérale en débat 
Avis partagés de la phalange d’Ucétistes ayant participé à la Semaine Fédérale à 
Nantes. Les uns retiennent que ce fut une bonne semaine, d’autres jugent que les 
grandes villes se prêtent décidément mal à l’accueil d’une SF. D’autres encore re-
grettent la proximité au calendrier des Semaines de Niort puis de Nantes. 
 
En Oisans 
Françoise Rieant, Jean-Pierre Avril et Gilbert Pavard sont partis ensemble à l’assaut 
de L’Alpe-d’Huez. La météo leur a compliqué la tâche. La pluie a écourté leur pro-
gramme mais ils ont atteint leur but. 
 
Un tiers  
de Tour de France 
Jean-Claude Bellamy a 
raconté le 4 septembre la 
première « tranche » de 
Tour de France à laquel-
le il a participé fin juin 
avec six autres Ucétistes, 
dans le sillage de Joël 
Lamy, l’organisateur, 
avec une voiture pilotée 
par Bernard Gachot. Ce-
la les a conduits de Bour-
gneuf-en-Retz à Stenay 
(Meuse), soit 2.000 km. 
Un bon souvenir, par une 
météo favorable. 
 

L’ACTUALITÉ 

Potins et souvenirs de vacances : un aperçu des bouts de bitume 
sur lesquels se sont posées des roues d’Ucétistes pendant l’été. 

Au départ : de g. à dr., J.-J. Kersalé,  
J.-C. Bellamy, J.-P. Gatinois, M. Cullerier, B. Gac hot 

« le chauffeur-intendant », F. Tremblay,  
C. Lamy, M. Rivière et J. Lamy. 
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L’ACTUALITÉ 

Deux tranches de Loire à vélo 
Jean-Pierre Le Bras, soit en solo soit avec Jean-Pierre Avril, a parcouru la Loire à 
vélo en deux périples de quatre journées, avec étapes de l’ordre de 150 kilomètres. 
Il a connu la chaleur dans la montée vers Sancerre, en juillet, puis en août déniché 
une bosse de taille, en compagnie de J.-P. Avril : le pont de Saint-Nazaire... 
 
Objectifs : Nevers, Sète, Besse-en-Chandesse 
Jean Galmard et Jean-Claude Bellamy ont parcouru un millier de bornes à la mi-
septembre  en additionnant  deux  voyages  itinérants : vers Sète au départ de Besse-
en-Chandesse (450 km, trois jours), puis retour à Besse (en quatre jours cette fois). 
Autre récente « expédition » : le voyage de Tours à Nevers organisé par Claude 
Daugeron, avec Marie-Monique Bergeron, Jean-Philippe Bolmont, Marie-Claire 
Bouchentouf et Françoise Le Canu, dans la première semaine de septembre. Les 
étapes prévues variaient de 45 à 80 kilomètres. 
 
Trio pour Brest 
Dans la même semaine, un trio de diagonalistes (deux habitués : Gérard Gauthier, 
Christophe Marzais, et un néophyte : Jean-Luc Boulvert) accomplissait la diagonale 
Strasbourg-Brest. Jean-Luc, victime d’une tendinite, n’a pu hélas terminer. 
 
La neuvième 
François Tartarin a accompli en juillet sa 9e diagonale (Brest-Menton en solo). F. 
Paulmier, après une 8e diagonale réussie en juin, souhaitait boucler le cycle avec 
Dunkerque-Menton, en août. La canicule en a décidé autrement. Partie remise !  
 
Bobos 
On ne parle pas de bourgeois-bohèmes, mais de la chute dont ont été victimes Cé-
dric et Joël Lamy à Colmar. Résultat malheureux : pouce fracturé pour Cédric. 
Joël a poursuivi cet été sa quête de Flèches de France et de grandes distances, et 
participé au début de septembre au « 1000 du Sud », qu’il n’a pu terminer. 
 
Un tour au lac    
Dominique Liné et son épouse Christine ont réalisé en août un tour du lac de Cons-
tance qui leur a permis de poser leurs roues en Allemagne, en Autriche et en Suisse. 
Etapes de 50  à 70 kilomètres, avec musées et pique-nique au bord de l’eau. 
 
Père et fils, suite 
Laurent Branthôme et son fils Paul (12 ans à l’époque) nous avaient conté l’an der-
nier, dans le n° 366, leur périple le long de la Loire, en cyclo-camping. Ils ont réci-
divé cet été. À suivre dans un prochain numéro de Cyclotouraine… ■ 
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L’ACTUALITÉ 

Assemblée générale  
le 14 décembre à la Liodière 

L ’assemblée générale de l’UCT aura lieu le samedi 14 décembre à 14 h 30 au 
restaurant de la Liodière, route de Monts, à Joué-lès-Tours. Les personnes dé-

sirant entrer au comité directeur doivent faire acte de candidature auprès du prési-
dent avant le 14 novembre. 
Seuls sont éligibles des membres actifs âgés de plus de 18 ans et adhérents depuis 
six mois à la date du dépôt de candidature.  
D’autre part, si vous avez des questions à formuler, vous devez les adresser par écrit 
au plus tard le 27 novembre. Inscriptions pour le dîner avant le 30 novembre. ■ 

33 participants aux Audax 
Les brevets 100 et 200 km ont surtout rassemblé… les Ucétistes. 

L es par-
ticipants 

aux brevets de 
100 et 200 km 
Audax du 29 
s e p t e m b r e 
semblent n’a-
voir pas re-
gretté  leur 
journée. Ils 
ont eu la chan-
ce de passer à 
travers les 
gouttes que la météo leur promettait. Passons sur l’humidité ambiante de la premiè-
re heure, puisqu’on n’eut pas à enfiler l’imper. 
L’édition 2013 a conservé le principe de la journée partagée en deux boucles de 100 
km, avec retour au bercail pour le déjeuner, cette année à Saint-Pierre-des-Corps. 
Cinquante cyclos s’étaient retrouvés en 2012. Ils ont été cette fois 33. La météo 
incertaine a dû avoir une influence sur les inscriptions au 100 km (9 participants). 
Le 200 km a pu être affecté parce qu’il était placé deux semaines après le Tour 
d’Indre-et-Loire, objectif de fin de saison de beaucoup de cyclos. Peut-être faut-il 
voir également dans la faible représentation des clubs d’Indre-et-Loire un écho de la 
discrétion de l’UCT dans les randonnées organisées par ces mêmes clubs. ■ 

Villandry, trois minutes d’arrêt en vue de l’arrivé e du 200 km. 
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L’ACTUALITÉ 

En souvenir de Pierrot  

L ’ U n i o n 
C y c l o -

touriste de 
T o u r a i n e 
n’oublie pas 
Pierre Petit, 
Pierrot pour 
tout le mon-
de. Un an 
après sa dis-
parition, le 25 
juin, le club a 
préfacé une 
de ses sorties 
du mardi en 
se rendant sur 
sa tombe,  au 
cimetière de 
la Salle.  
Marie-Luce, 
son épouse, a 
partagé ce 
moment de 
recueillement 
avec l’UCT. 
Christian Rai-
neau, après 
quelques mots traduisant la peine de tous, avait imaginé pour l’après-midi un itiné-
raire de sortie qui traversait le Vouvrillon sur les routes que chérissait Pierrot. On 
roula sur des petites routes étroites, de celles qui ne se dénichent pas facilement, 
secouent le cyclo un peu plus qu’à l’accoutumée, et interdisent de rouler au milieu 
de la chaussée, occupé par l’herbe qui pousse. Bref, des « routes à Pierrot »… 
La journée ne pouvait se conclure qu’avec une note conviviale. Ce fut le cas à St-
Avertin, où une partie du groupe se retrouva chez Christian et Monique Raineau à 
l’heure apéritive. ■ 

Conduit par Christian Raineau, le groupe de ce 26 j uin franchit 
la Loire sur le pont de chemin de fer de Montlouis.   

À la fin de juin, les Ucétistes se sont retrouvés pour  saluer la mé-
moire de Pierre Petit, disparu un an plus tôt, au début de l’été. 
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Nicole Marchais reçoit la coupe attribuée à l’UCT, entre 
Michel Pellé, président de Monnaie (à sa droite) et  Jean-

Marie Berthin, président du Codep du Loir-et-Cher. 

L’ACTUALITÉ 

Challenge du Centre : 
récompense à Contres    

D u baume au 
cœur pour les 

Ucétistes qui se sont 
trouvés un peu esseu-
lés pour représenter 
le club dans les ran-
données extérieures : 
nous étions une quin-
zaine d’inscrits au 
challenge du Centre à 
Contres le 6 octobre, 
et une demi-douzaine 
à la concentration 
Jeffredo. Nicole Mar-
chais a eu les hon-
neurs du podium en 
recevant une coupe 
récompensant le troi-
sième club d’Indre-et-Loire, derrière l’ARC Amboise et Monnaie. 
Le dernier rendez-vous du challenge du Centre 2013 a connu le succès avec près de 
1.000 inscrits, hors concentration Jeffredo. Il devance le premier rendez-vous, celui 
d’avril à La Ferté-Saint-Aubin. La randonnée du Loiret avait accueilli 900 cyclotou-
ristes… dont deux Ucétistes. A ces derniers s’était ajoutée une équipe en  concen-
tration Jeffredo. Deux, c’était aussi le nombre de nos représentants à La Châtre, le 7 
juillet. L’UCT a fait mieux le 1er septembre à Cinq-Mars-la-Pile, avec 21 inscrits. 

Elle est passée ce jour-là à 
côté des récompenses, de-
vancée, en ce qui concerne 
l’Indre-et-Loire, par les 
Randonneurs Modéniens 
(23 participants). ■ 

La Ferté-Saint-Aubin, fin 
avril : une « Jeffredo » 
avec J. Galmard, T. De-
pont, J.-C. Bellamy et J. 
Lamy (de g. à dr.). 
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L’ACTUALITÉ 

La première fois de Jean-Pierre Le Bras 

L ors de l’assemblée générale du club en décembre 2012, Jean-Pierre Mary lance 
l’idée de renouer avec le raid de l’Amitié, tout en essayant de le faire découvrir 

à des néophytes  
Jean-Pierre Le Bras, curieux de tenter l’aventure, se déclare partant pour affronter 
en ma compagnie une succession de premières fois. 
Je prépare un parcours passant par deux BPF de Loire-Atlantique. Nous décidons 
d’effectuer une « avancée train » jusqu’à Angers pour nous rapprocher de Pornic, 
destination la plus occidentale. Pour la première fois, Jean-Pierre embarque son 
vélo dans le train. 
Moins agréable, pour la première 
fois il doit rouler 175 kilomètres 
avec un fort vent de face : à partir 
d’Angers nous mettons le cap plein 
ouest jusqu’à la mer. Au retour (200 
km avec un vent favorable(, nous 
avançons à bonne allure et sans for-
cer. 
Pour la première fois Jean-Pierre 
roule toute une nuit. Lors d’un tel 
raid, il n’est pas envisageable de se 
glisser dans un lit douillet. Vers 4 h, 
je lui propose de s’arrêter pour évi-
ter l’assoupissement. Notre trésorier 
opte pour le sas de l’agence du Crédit Agricole d’Argenton-les-Vallées pour s’a-
bandonner une quinzaine de minutes dans les bras de Morphée… 
A Pornic, un plat de tagliatelles à la Bolognaise nous apporte les calories nécessai-
res au retour. Malgré la bien nommée  « Coupe glacée du Colonel », la digestion est 
difficile.  Pour la première fois, mon compagnon se trouve dans ►  

Les raids de l’Amitié 
sont de retour 
Le dernier datait de 2004. Sous l’impulsion de J.-P. Mary, deux 
raids ont été organisés  en juin ,en direction de Candes. 

C. Raineau et J.-P. Le Bras à Pornic. 
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L’ACTUALITÉ 

► l’impossibilité d’absorber du liquide ou du solide. Je crains la panne sèche. Il 
n’en sera rien. 
Plusieurs jours ont été nécessaires à Jean-Pierre pour retrouver l’appétit, mais il n’a 
pas dit si ce raid est sa première et dernière fois… 

Christian RAINEAU 
 

“Mon premier raid de l’Amitié” 
Thierry Depont figurait, lui, dans 
une équipe constituée de bonne heu-
re autour de Jean-Pierre Mary, avec 
Jean-Luc Boulvert, Gérard Gauthier 
et François Tartarin. Il a apprécié : 
« Que du bonheur ! Moi qui souhai-
tais cette randonnée depuis l’annon-
ce de Jean-Pierre Mary à l’AG de 
2012. Quelle joie de réussir ce raid 
grâce à la confiance que vous me 
faites depuis 2011 (NB : l’année de 
l’entrée de Thierry à l’UCT, qu’il a 
rejointe grâce au pré-accueil). Vous 
avez su me faire aimer le cyclotou-
risme, moi qui ne dépassais pas 50 
kilomètres. 
Aujourd’hui, avec ce programme sur mesure fait par Jean-Pierre, j’ai parcouru près 
de 400 kilomètres sans douleurs, sur un parcours de toute beauté, avec en prime 
plein de conseils pour réussir! Merci à vous et à bientôt pour d’autres aventures! » 

Thierry DEPONT 

Thierry Depont et Gérard Gauthier. 

Le rendez-
vous de 
Candes a 
réuni les 
Ucétistes 
et leurs 
amis le 23 
juin. La 
veille, le 
feu de 
camp n’a 
pu être 
allumé, 
faute de 
public. ■ 



11 

L’ACTUALITÉ 

C omme toutes les associa-
tions tourangelles ayant 

un lien avec le vélo, l’Union 
Cyclotouriste de Touraine 
était présente à la Fête du vélo 
organisée par la Ville de 
Tours le samedi 1er juin, place 
Anatole-France.  
Pour sa troisième participa-
tion, l’UCT proposait un péri-
ple d’une vingtaine de kilo-
mètres aller-retour jusqu’à 
l’île de la Métairie. Pierre 
Texier, maire-adjoint chargé 
de la circulation et des dépla-
cements, donna le départ de cette balade familiale sur l’itinéraire de la Loire à vélo 
avec la participation exceptionnelle du soleil. 
Dans l’île, les petits chemins réservèrent quelques surprises… boueuses aux 51 
participants dont 14 ucétistes. Mais chacun affronta les passages délicats avec phi-
losophie : à vélo pour les risque-tout, à pied pour les moins téméraires. De quoi 
ouvrir l’appétit à tout ce monde qui fit honneur au copieux pique-nique offert par la 
ville de Tours. De retour place Anatole-France, la plupart des cyclistes se joignirent 
à la parade dans les rues de Tours avec en avant-première le passage sur le pont 
Wilson, quinze jours avant l’inauguration de la voie jouxtant le tram et réservée aux 
cyclistes et piétons.          Daniel SCHOOS 
 
Les Ucétistes : sur le vélo, Jean-Pierre Avril, Marie-Monique Bergeron, Claude 
Daugeron, Patrice Fradin, Bernadette et André Héry, Louisette et Pierre Latus, Jean
-Pierre Le Bras, Jacques Mary, Joël Pétoin, Daniel Schoos, Madeleine et Claude 
Toquebiol. Présents au départ : Dominique Liné, Claude Taligault. ■ 

La troisième édition 
de la fête du Vélo 
Vingt kilomètres aller-retour en direction de l’île de la Métairie : 
c’était le menu du 1er juin avec l’UCT. 

Direction l’île de la Métairie à petite  
vitesse et dans la bonne humeur. 
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EN ROUTE 

Vaison, groupe 3 

L’UCT a vécu un beau séjour à Vaison-la-Romaine, en mai. À l’om-
bre du Ventoux, d’abord. Puis loin, très loin, du soleil! 

L e groupe 3 était composé de Gilbert Pavard, notre chef de groupe, Michel Puis-
set, Jacques Mary, Bernadette Gautier, Michèle Guérinel, Bernard Gachot, 

Gilbert Chesnier et Jeannette Rat. 
 
Lundi 13 mai 
Arrivée au gîte, prise en main des chambres, dîner et réunion pour une organisation 
de la semaine. Christian Raineau nous explique que la météo permettra de monter le 
Ventoux seulement ce mardi.  Les groupes 1 et 2 se dessinent, et un petit groupe 3 
ne voulant pas « vexer dans la performance » les postulants au Ventoux se forme, 
sûrement les meilleurs. 
 
Mardi 14 mai 
Nous profitons d’une belle journée ensoleillée pour faire un beau parcours, la météo 
annoncée pour les lendemains étant très pessimiste. 
Pour nous mettre en jambes, petite montée en direction de Suzette. Nous aperce-
vons au loin les Dentelles de Montmirail qui se détachent majestueusement dans ce 
beau ciel bleu. Nous passons par Lafare, Beaumes-de-Venise. 
Déjeuner en terrasse à Courthezon, pour le plus grand plaisir de tous et de Mimi en 
particulier, puis nous repartons allègrement direction Bédarrides. Nous parcourons 
de superbes petites routes à travers les vignobles, la bonne humeur étant toujours de 
rigueur au sein du groupe. 
Gilbert remplit parfaitement son rôle de meneur en nous attendant dans les mo-
ments délicats et difficiles, et en nous prodiguant ses encouragements. Retour vers 
Vaison-la-Romaine avec des hésitations sur les directions à prendre, mais on y arri-
ve. Nous passons non loin de villages au  nom enchanteur, tels que Gigondas, Vac-
queyras, que nous longeons seulement, à la grande déception de certains... 
Une halte à Sablet pour visiter ce petit bourg, pittoresque avec sa fontaine datant de 
1796, petit clin d’œil à François et au cyclotourisme, puis regagnons Vaison-la-
Romaine, très contents de cette première journée sympathique. 
 
Mercredi 15 mai 
Ce fut une journée plus marquée par l’effort … et des péripéties. 
Notre groupe s’est étoffé avec la venue de Roger A. et de Guy, qui ont été, pour ma  
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EN ROUTE 

part, d’une sérieuse aide quand il s’est agi de 
grimper quelques côtes (… ou faux-plats, se-
lon la perception de chacun). 
La destination de ce jour est Sault où est pré-
vue la pause-déjeuner, en passant par les gor-
ges de la Nesque. Nous partons par Malaucè-
ne puis Mormoiron, où nous rattrapons le 
groupe 2. Hiérarchie oblige, nous devons ra-
lentir. Mais auparavant, nous avons été té-
moins de la chute très brutale de P’ti Louis qui 
nous a bien fait peur. Heureusement, Mimi 
intervient rapidement et efficacement sur les 
plaies du blessé.  Nous serons, de ce fait,  bien 
calmés dans nos élans... 
Vint ensuite la longue, longue route surplom-
bant les gorges, nous offrant un paysage gran-
diose. Mais selon les niveaux de chacun, cer-
tains ont pu aisément apprécier le site, d’au-
tres regardaient plutôt le bitume sans trop oser 
lever les yeux pour appréhender la suite… Seules les bornes kilométriques me 
confirmaient que nous montions, gentiment mais sûrement... Mes compagnons de 
route m’encourageaient pourtant ! Ils eurent beaucoup de patience. Un grand merci 
à Gilbert qui, parfois, roulait à mes côtés avec des paroles réconfortantes : 
« Regarde, Mimi, la route en face, on y arrive… » Effectivement, sur l’autre ver-
sant… Mais que de jurons intériorisés ! 
Le déjeuner à Sault fut d’un très très grand réconfort, en compagnie de Nicole P., 
Michèle, Nicole G. et Pierrette qui nous attendaient patiemment. Ensuite, une fois 
requinqués, nous voilà de nouveau sur nos machines, prêts à grimper d’autres côtes, 
toujours avec autant de bonne humeur. 
Sauf que mon vélo n’a plus voulu faire son travail… Dérailleur cassé, ce qui aurait 
pu me valoir une belle chute. Donc arrêt pour tout le monde après 5 kilomètres et 
téléphone d’urgence à la voiture la plus proche. Ma promenade de ce jour s’est ter-
minée là, et retour en voiture. 
Mes compagnons de route ont donc poursuivi leur périple. Mais finalement, dans 
mon « malheur », cet incident fut une aubaine, car le retour a été très long. 
Ce fut, malgré ces deux incidents la rando la plus belle. Les villages de Montbrun- 
les-Bains et Brantes nous surplombent, superbes. Une erreur de parcours nous fit 
remonter 5 kilomètres. Heureusement Gilbert, observant que la rivière Ouvèze des-
cendait vers Vaison… alors que nous montions, découvrit que nous étions dans 
l’erreur et ordonna le demi-tour.                                                                               ► 
 

Montbrun, site BPF. 
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EN ROUTE 

J ’ai entendu beaucoup de choses sur le Ventoux : « Bien se préparer, c’est impor-
tant. » « Choisir les bons développements. » « Il faut démarrer doucement. » 

« C’est un sommet difficile », etc. 
Tous ces conseils furent bien utiles à la profane que je suis, car je n’avais jamais 
fait de montagne. Avant de tenter cette épreuve, j’avais quand même un léger doute 
sur mes capacités à faire 19 kilomètres de côte à vélo ! 

► Le retour? Vent dans le dos, mais long, 
long, 125 kilomètres, arrivée en plein 
apéritif du club... 
 
Jeudi 16 mai 
Pluie et pluie, d'où la nécessité de visiter. 
Pernes-les-Fontaines. Repas et puis, grâce 
à la pluie, visite de Fontaine-du-Vaucluse 
(bien remplie). La pluie ayant cessé, des 
costauds reprirent leurs vélos. Quant aux 
piétons, visite du petit musée du vélo de 
Pernes. Très intéressant. 

 
Vendredi 17 mai 
Nous sommes enrichis de Bernadette et Claudine qui nous accompagnent pour un 
périple de 85 kilomètres vers Pernes-les-Fontaines et un retour par Gigondas et 
Vacqueyras. 
Un arrêt-dégustation, enfin! Mais à la sortie du caveau, la pluie nous attendait. Il 
fallait bien rentrer à Vaison, ce qui valut à Bernard cette phrase : «  Un verre de vin 
ne nous a pas arrêtés, ce n'est  pas une goutte d'eau qui va le faire ». 
Quant au « groupe 6 », Claudine et Marie, elles effectuèrent la montée du mont 
Serein le premier jour - bravo ! - puis un périple de 45 kilomètres vers Bédoin en  
passant par Caromb et Crillon-le-Brave. 
Fin du séjour, et merci à tous pour votre chaleureux accueil, merci à Christian pour 
son impeccable organisation et son amabilité légendaire. 
Pour  Claudine et Jacques, ce fut une première, mais ce ne sera pas la dernière. 

Michèle GUÉRINEL et Jacques MARY 

À Pernes-les-Fontaines, autre BPF. 

A la conquête du Ventoux 
Première rencontre avec la montagne à vélo. L’appréhension 
d’une néophyte au pied du “géant de Provence”. 
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Mardi 16 mai, nous sommes une douzaine au départ (Annette Baud, Jean-Claude 
Bellamy, Patrick Marchin, Jean-Claude Marsal, Robert Montot, Francis Paulmier, 
André Poyer, Christian Raineau, Françoise Rieant, François Tartarin, Michel Viaud 
et moi-même). Le groupe 1 est parti plus tôt. 
Nous nous dirigeons vers Malaucène car c’est de ce côté que nous grimperons le 
Ventoux. Après une dizaine de kilomètres de plat, le groupe s’éparpille au fur et à 
mesure de la montée. J’entame l’ascension progressivement vers les hauteurs en 
prenant un rythme de croisiè-
re. Christian n’est pas très loin 
derrière, suivi de Jean-Claude. 
Le soleil est au rendez-vous. 
Quelle chance ! Je prends le 
temps de regarder autour de 
moi pour admirer le paysage. 
Je suis doublée par quelques 
cyclos du premier groupe qui 
filent bon train…. La route est 
assez tranquille, peu de voitu-
res… Je continue ma progres-
sion régulièrement sans trop 
d’efforts. Par moments, j’aper-
çois François sur le bas-côté 
qui prend des photos. Je rattrape quelques comparses et je me retrouve à pédaler 
avec Françoise et Annette. Au niveau du mont Serein, je perds l’équilibre et je tom-
be par terre. Rien de grave, me voilà repartie. Après quelques minutes, je commen-
ce à apercevoir le sommet, je remarque les lacets qu’il va falloir grimper. Il reste 
peu à faire mais ce n’est pas le plus facile ! 
Un petit coup de blues m’envahit. Je suis du regard ceux qui arrivent en haut pour 
voir où se situe l’arrivée et je me dis « Allez courage ! J’y suis presque !… » 
Enfin, quelques efforts de plus et c’est l’arrivée. 
Là-haut, tout le monde commente son ascension. Chacun s’habille plus chaudement 
car le vent est fort. Quelques-uns prennent des photos ou se restaurent. La vue est 
magnifique. Le ciel dégagé nous laisse apercevoir toute la plaine à perte de vue. 
Mais le temps passe, il va falloir penser à repartir. J’ai l’impression de me jeter dans 
le vide en amorçant la descente par Bédoin. Je décide d’y aller prudemment pendant 
quelques kilomètres, car je tremble de froid. Je finis par rejoindre tout le monde 
plus bas. Nous nous regroupons et continuons notre périple en direction de Malau-
cène pour déjeuner. On croise des automobilistes et des motards qui déboulent 
n’importe comment, surtout dans les virages. Je pense que la montée doit être plus 
difficile de ce côté-là car la pente semble bien raide.  
Quelle belle journée !          Marie-Astrid PAYSAN 

Marie-Astrid dans les derniers hectomètres. 
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D e Tours à Tours en passant par Angers, Château-Gontier et le château du Ples-
sis-Bourré, entre vals de Sarthe et de Mayenne, voilà le voyage itinérant de 

trois jours  proposé cette année par Jean-Pierre Le Bras. Cela me tente bigrement 
mais je suis incapable de suivre l'allure habituelle du groupe 2. Renseignements pris 
auprès de Jean-Pierre, un sous-groupe baptisé « touriste » est prévu avec parcours 
allégé pour les photographes amateurs. Il reste une place, je franchis le pas ! 
 
Lièvres essoufflés 
Mardi 4 juin, 8 heures au Centre municipal des sports. Délestés de nos bagages 
chargés dans la voiture de Daniel Rat, nous procédons à la répartition des candidats 
au départ. Et là, surprise! Sans les vigoureux encouragements de Loïck, le groupe 
des « lièvres » n'aurait compté que quatre ou cinq éléments sur les vingt-quatre par-
tants. Finalement, tout se rééquilibre par moitié. 
Départ par nos routes habituelles jusqu'à Saumur et suite sur la Loire à vélo avec 
arrêts quand de vieilles pierres, églises ou ruelles de  villages nous interpellent. Le 
déjeuner rassemble tout le monde dans le (très frais voire glacial) jardin du restau-
rant. Le crumble chaud du dessert est le bienvenu puis chaque équipe poursuit sa 
route.  
Insensiblement les paysages changent, nous trouvons les villages plus fleuris. Nous 
sommes en Anjou. Il ne nous reste plus qu'à rejoindre notre hébergement au bord du 
lac de Maine. 
 
La tournée de Joël 
Deuxième jour. Le groupe des touristes recrute. Soyez les bienvenus, mais n'en pro-
fitez pas pour forcer l'allure, la Mayenne est bien bosselée ! Arrêt au château du 
Plessis-Macé, qui rappelle celui d'Angers. Puis direction Château-Gontier avec la 
possibilité de zapper vingt kilomètres. J'en profite, accompagnée de Mimi et Marie-
Astrid. A midi, retrouvailles animées au restaurant de Daon, village natal de Joël 
Lamy qui nous offre une dégustation du cru fort appréciée.  Puis les groupes repar- 

EN ROUTE 

Trois belles journées 
en Anjou et Mayenne 
Du 4 au 6 juin, vingt-quatre Ucétistes ont découvert les villages 
fleuris d’Anjou et les bosses de la Mayenne. 
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tent  avec au menu touristique manoir, moulin, château Renaissance du Plessis-
Bourré, tout ce qu'il faut pour assurer au dîner des joutes amicales contre l'équipe  
adverse « qui ne prendrait pas le temps de regarder le paysage ». 

Halte à Montgeoffroy 
Jeudi, il faut rentrer. Après une longue procession dans la traversée d’Angers à 
l’heure de l’embauche c’est l’arrêt à Mazé devant le château renaissance de Mont-
geoffroy puis le retour s’effectue par nos sentiers battus. Du côté de  Rillé, nous 
saluons les ucétistes venus à notre rencontre. 
En résumé : trois belles journées, une météo de rêve inespérée, une bonne entente 
empreinte de solidarité. Merci à tous. 

Marie-Monique BERGERON 

Le groupe « touristes » au château du Plessis-Macé.  Debout, de g. à dr. : P. et 
L. Latus, B. Gachot, R. Aguado, J.-P. Le Bras, M. G uérinel et  

G. Pavard. Premier rang : P. Marchin, M.-A. Paysan,  J. Rat et M.-M. Bergeron. 
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Pour la bonne cause 
Des cyclotouristes saintais ont pris part au Grand Défi vélo de 
l’association « les Bagouz’à Manon ». Ils sont passés par Tours. 

L ’association Les 
Bagouz’à Manon a 

été fondée, il y a huit 
ans, par Anne Herbert-
Bertonnier après le décès 
de sa petite Manon, em-
portée par un neuroblas-
tome. Depuis elle multi-
plie les projets afin de 
récolter des fonds pour la 
recherche sur les cancers 
de l’enfant.  

Sous l’impulsion de son père, Paul Herbert, membre du Rayon de Saintonge, les 
cyclotouristes du club ont épousé la cause de l’association et mis leurs roues dans la 
sienne pour parcourir, du 27 au 30 mai dernier, les quelque 500 kilomètres de Véli-
zy, dans les Yvelines, à Saintes en quatre étapes : Orléans, Tours, Poitiers et Sain-
tes. Le but de ce Grand Défi : récolter des fonds pour financer un projet de recher-
che sur les pathologies cancéreuses de l’enfant.  
La traversée de l’Indre-et-Loire a eu lieu les 28 mai et 29 mai. Les cyclos amboi-
siens  les  ont   accueillis  à  Chaumont-sur-Loire.  Ensemble,  ils  ont  roulé  jus-
qu’à Montlouis où l’UCT a pris le relais pour les guider jusqu’à leur hôtel rue 
Edouard-Vaillant. Il était 17 heures, juste le temps de se changer et de se rendre à 
l’hôpital Clocheville pour une conférence-débat sur l’oncologie pédiatrique donnée 
par un médecin chercheur à l’Institut Marie-Curie. Le lendemain toujours sous la 
conduite d’Ucétistes, la troupe s’élançait à 7 heures et une heure plus tard passait 
sous le contrôle de l’UC Veigné. Plus tard dans la journée ce fut la rencontre avec 
les cyclos de Descartes puis de Chinon.         D.S. 
 
Les Ucétistes : le 28 mai, C. Daugeron, A. Héry, D. Schoos, F. Tartarin, F. Trem-
blay ; le 29 mai, J.-P. Avril, B. Pic, D. Schoos, F. Tartarin.  
 
« Les Bagouz’à Manon » reverse l’intégralité des dons et des recettes liées à la ven-
te de bijoux à la recherche sur les cancers infantiles et à l’amélioration de la qualité 
de vie des enfants malades. Site : www.lesbagouzamanon.org ■ 

Au départ de Tours, le 29 mai. 
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C ette année, douze Ucétistes se sont lancés, les 1er et 2 juin, à l'assaut des 222 
kilomètres, 10 cols et 3 930 mètres de dénivelé du Brevet de randonneur 

(formule cyclotouriste) du Vercors, massif des Alpes, au sud de Grenoble. Ce bre-
vet est pris en compte pour l'attribution du BCMF (Brevet cyclo-montagnard fran-
çais) qui est décerné lorsqu'un licencié FFCT a réussi une randonnée dans chacun 
des cinq massifs Français. 
 
Destination Romans-sur-Isère 
Notre voyage vers Romans-sur-Isère, capitale de la chaussure de luxe et base de ►  

BCMF, 2e épisode : 
l’UCT dans le Vercors 

En 2011, nous étions présents au Puy-en-Velay. Douze Ucétistes 
participaient cette fois au Brevet de randonneur du Vercors. 

Le dimanche matin, halte du souvenir à Vassieux-en- Vercors. 
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Les partici-
pants, de g. à 
dr. : François 
Tartarin, Jean-
Pierre Marsal, 
Pierre Coulon, 
Francis Paul-
mier,Jean-Claude Bellamy, Claude Tessier, Antonin B allay, Gérard Barrault, 
Jean Galmard, Valérie Huchedé,  Christian Raineau, Daniel Leproult (absent 
sur la photo). 

► départ du Brevet du Vercors, s'effectue pour neuf d'entre nous dans un minibus 
loué chez Super U. Jean-Pierre Marsal, qui a prévu de prolonger son voyage de 
quelques jours dans le département du Rhône, suivra le bus avec sa voiture. Daniel 
Leproult et Claude Tessier, qui ont des projets similaires, se rendent sur place en 
dehors de notre "caravane". 
C'est donc le vendredi 31 mai vers 8 h 30 que l'on se retrouve à Saint-Avertin, chez 
Christian Raineau, qui avait organisé le voyage et toute la logistique associée à no-
tre groupe pour cette participation au BCMF. 
Ah! Au fait, nos montures? Elles vont voyager sur la remorque louée et ramenée la 
veille par Christian. Le temps de disposer les vélos sur la remorque, d'entasser les 
bagages dans le minibus, de faire quelques photos pour les souvenirs à partager et 
nous quittons Saint-Avertin vers 9 h 10. 
Pique-nique à Sancoins où nous avons le plaisir de partager un gâteau aux pommes 
et bananes préparé par Valérie Huchedé. 
Nos chauffeurs assermentés, Jean-Claude Bellamy et Gérard Barrault, se relaient au 
long de la journée pour conduire le minibus. 
 
Collines de la Drôme et Vercors du nord 
Nous rejoignons vers 18 h Bourg-lès-Valence, à proximité de Romans. Notre gîte 
d'étape pour le soir est l'hôtel Formule 1. Après un apéritif improvisé dans le hall de 
l'hôtel (sous l'œil dubitatif de clients entrant avec leurs bagages et qui devaient pen-
ser que c'était l'apéritif d'accueil !), nous dînons à proximité. Revenus à l'hôtel, nous 
préparons nos tenues et ne pensons bientôt plus à l'étape du lendemain. 
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Dès que je m'éveille ce samedi matin-là, je regarde par la fenêtre de la chambre 
pour voir le temps qu'il fait (souci de beaucoup de cyclos, et particulièrement cette 
année). La pluie de la veille s'est arrêtée mais le ciel demeure très couvert et le vent 
paraît assez fort. Ce sera le temps dominant pendant les deux journées que nous 
passerons sur le vélo, la température étant plus proche d'un mois de novembre que 
d’un début de juin. 
Après un petit déjeuner copieux, nous nous dirigeons en minibus vers le palais des 
foires de Romans, point de départ du brevet, à quelques kilomètres de là. Nous ré-
cupérons rapidement les badges pour les vélos et les carnets de route, l'organisation 
de la salle d'accueil par le Codep de la Drôme étant impeccable. Il faut souligner 
qu'environ 1.000 cyclos sont accueillis à ce brevet.  
Les derniers préparatifs réglés, nous quittons Romans-sur-Isère vers 9 h 40, après la 
photo traditionnelle du groupe sous la banderole d'entrée du palais des foires. 
Après avoir traversé l'Isère et roulé dans la plaine, nous arrivons aux premiers 
contreforts des collines de la Drôme. Nous attaquons peu après le col de la Madelei-
ne (493 m), premier col au menu de la journée, pour une petite mise en jambes. Les 
pourcentages ne sont pas très élevés et l'ascension se fait assez facilement. La des-
cente en direction de Chatte, avec le vent favorable, est agréable. Nous traversons 
Saint-Antoine-l’Abbaye. Ce beau village (dont les habitants s'appellent les Anto-
nins...), dominé par sa monumentale église (plus de 50 mètres) inspire les photogra-
phes. Cela vaut donc un détour et quelques clichés supplémentaires. 
Quelques kilomètres après la traversée de Chatte, la route s'élève assez fortement et 
vers Saint-Pierre-de-Cherennes c'est l'apparition des plus fortes pentes du col de la 
Croix-Bernard (944 m, 830m de dénivelé partiel) comportant des sections à deux 
chevrons sur la carte Michelin (9 à 13%). Il est sans doute le col avec les plus fortes 
déclivités escaladées pendant notre séjour. Claude Tessier et Pierre Coulon sont 

partis devant, Gérard Barrault me 
précède et nous grimpons à notre 
rythme. Tour à tour nous dépassons 
ou sommes dépassés par d'autres cy-
clos, nombreux sur la route ce matin. 
Après avoir traversé des  nappes de 
brouillard, nous rejoignons Pierre et 
Claude qui nous attendent au sommet. 
Pierre trouve un cyclo complaisant 
pour nous prendre en photo. Toute la 
troupe ucétiste se retrouve au sommet 
pour une petite halte. ► 

Au départ, un très sérieux briefing autour 
des parcours. De g. à dr., A. Ballay, C. 
Raineau, V. Huchedé et J.-P. Marsal. 
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► Après une courte descente, nous arrivons au contrôle de ravitaillement de Presles 
vers 13 h 30. Claude, qui a pris un peu d'avance, repart pour faire la « Vercors 
Plus » qui fait un détour par les cols du Mont Noir et de Romeyère (8 km, 650 m de 
dénivelé supplémentaires). C'est encore le brouillard. Il laisse apparaître au regard 
des courageux de la "Vercors Plus" des restes de congères. Malgré l'affluence au 
ravitaillement, nous arrivons à nous frayer un chemin pour nous restaurer dans une 
ambiance conviviale. 
Nous repartons devant avec Gérard et Jean Galmard pour la descente vers Choran-
che. Au passage, nous découvrons les Rochers de Presles. Puis le col de la Croix de 
Toutes-Aures (628 m) est passé en roue libre. 
Quelques kilomètres plus bas, Gérard a la frayeur monstre de sa journée quand il 
voit, juste devant sa roue avant, passer un écureuil qui traversait la chaussée... 
Une aventure n'arrivant jamais seule, aucun de nous trois ne voit la signalisation 
indiquant d'obliquer à gauche pour rejoindre Choranche. Si bien que nous nous re-
trouvons sur la D 531 à proximité de Pont-en-Royans. Nous en sommes quittes  
pour une montée supplémentaire dans les gorges de la Bourne, pendant environ 4 
kilomètres, pour rejoindre Choranche et le tracé prévu!  
Le circuit quitte ensuite la route qui monte à Villars-de-Lans et traverse la Bourne 
au pont de la Goule Noire, endroit assez lugubre. Sur le pont, quelques cyclos se 
sont arrêtés pour contempler les gorges. 
Nous rejoignons le groupe des Ucétistes après quelques kilomètres et continuons 
notre montée vers le plateau du Vercors, Saint-Julien puis Saint-Martin-en-Vercors. 
Là, nous trouvons les paysages typiques du Vercors : forêts de hêtres et de résineux, 
prairies. Le terme de notre étape du jour (94 km), La Chapelle-en-Vercors, est en-
suite atteint assez facilement. 
Nous rejoignons notre gîte d'étape qui se trouve au centre équestre « Vercors à che-
val ». Logés à six dans notre chambre, nous nous organisons pour passer une bonne 
soirée de récupération : douche, lits à faire, un peu de détente… et nous nous re-
trouvons pour le dîner avec d'autres cyclos. Dans un « espace UCT » réservé par 
Christian !  
Le gratin de ravioles et le reste du repas, assez bien arrosé, sera très apprécié par les 
Ucétistes. La soirée s'achève dans l'ambiance particulière d'une de ces journées où 
l'on a pris plaisir à pédaler malgré la difficulté du parcours. 
Pour s'endormir confortablement, Valérie (qui s'est mise très rapidement au lit, pour 
récupérer des fatigues de la journée) s'entend chanter une berceuse par les ex-ténors 
de l'UCT. François, Daniel et les autres choristes ont su moduler leurs voix pour la 
circonstance... 
 
Vers le sud du Vercors 
Dimanche matin vers 8 h 15, après un petit-déjeuner copieux, nous reprenons la 
route. Le soleil est toujours absent. Le décrassage matinal se fait en franchissant le  
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col de Proncel (1100 
m) puis c'est la des-
cente dans la combe 
de Vassieux-en-
Vercors avec ses 
prairies jonchées de 
pierres et de rochers. 
Quelques minutes 
d'arrêt pour un petit 
détour historique. 
Vassieux, comme La 
C h a p e l l e - e n -
Vercors, deux hauts 
lieux de la Résistan-
ce pendant la se-
conde guerre mon-
diale, détruits lors des combats du Vercors en 1944, ont été entièrement recons-
truits. Nous passons devant le monument érigé aux martyrs du Vercors. Un peu plus 
au sud, on peut encore voir les carcasses des planeurs ayant servi aux SS pour l'atta-
que de Vassieux. 
Nous continuons notre route par le col de Saint-Alexis (1.222 m). Nous arrivons 
assez facilement au col de Rousset (1.254 m), complètement dans le brouillard si 
bien que l'on ne distingue même pas les aménagements de la station de ski proches 
de la route. 
 
Accueillis par les rafales 
Un petit arrêt au sommet du col pour le regroupement des Ucétistes nous permet 
d'enfiler nos coupe-vent avant de nous engager dans les 769 mètres du tunnel de 

Rousset, frontière naturelle entre les 
Alpes du Nord et les Alpes du Sud. 
Après le franchissement du tunnel, bien 
éclairé, nous sommes accueillis par des 
rafales d'un vent extrêmement violent. 
Assez rapidement, le brouillard dispa-
raît. On peut alors distinguer la route en 
lacets qui descend pendant une quinzai-
ne de kilomètres en direction de Die, le 
point du circuit le plus au sud. Le vent 
omniprésent oblige à ralentir d'une façon 
extrême et à relancer rapidement la ma-
chine à la sortie des virages les ►  

Décrassage matinal dans le col de Proncel. 

Antonin en plein brouillard, à l’entrée 
du tunnel du col de Rousset. 
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► plus exposés afin d'éviter 
la perte d'équilibre et la chu-
te. 
Gêné par un cyclo qui me 
dépasse, je ne peux malheu-
reusement pas éviter un des 
nombreux cailloux qui sont 
disséminés sur la chaus-
sée… et c'est la crevaison de 
ma roue avant. Peu après, 
alors que je viens de termi-
ner le changement de la 
chambre à air, je suis rejoint 
par le reste de la troupe ucé-
tiste et je bénéficie d'une 
aide experte au gonflage et 
de photos souvenirs … 

 
Cap au Nord, face au vent 
Après Die, le circuit oblique vers le nord, face au vent. Le soleil, qui avait fait son 
apparition dans la descente du col de Rousset, nous accompagne vers le col de Ma-
rignac (743 m). La végétation environnante prend une touche provençale. Peu après 
le passage à Saint-Julien-en-Quint, la route s'élève à nouveau pour arriver au som-
met du col de la Croix (745 m). Les pentes de ces deux derniers cols ne sont pas 
très fortes mais la fatigue de la fin de la matinée oblige à ralentir un peu l'allure. 
Ensuite, la route est facile jusqu'au premier ravitaillement de la journée à Beaufort-
sur-Gervanne, atteint vers 12 h 45. 
L'organisation de la distribution des plateaux-repas est parfaite. Au bout de quel-
ques instants, la troupe ucétiste peut prendre place sur les tables dressées sous les 
tilleuls. Malheureusement, nous ne pourrons pas profiter de leur ombre, le soleil 
ayant disparu. 
Après une bonne restauration, de retour sur le vélo, nous reprenons la route qui 
oblique à nouveau en direction du nord vers le col de Bacchus (980 m). Ce sera la 
grosse difficulté de l'après-midi avec ce fort vent, de face, qui rend très pénible l'as-
cension. Le sommet franchi, la descente et les 8 kilomètres qui nous emmènent à 
Léoncel, deuxième contrôle de ravitaillement de la journée, permettent de récupé-
rer. 
A Léoncel, le temps est digne d'un mois d'hiver : la température est de 7° C, le ciel 
est très couvert mais la pluie ne s'est toujours pas montrée… Aubaine! Les préposés 
au ravitaillement sont transis. Les boissons… de saison, café et vin chaud, sont fort 
appréciées par beaucoup de cyclos. 

Un beau ravito à Beaufort-sur-Gervanne.  
Manquait juste le soleil... 
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Un dernier effort nous permet de gravir les 4 kilomètres qui nous mènent au som-
met, dans le brouillard, du col de Tourniol (1.145 m), dernière difficulté de la jour-
née. Christian, dans un regain d'énergie, nous devance pour prendre quelques pho-
tos avant de basculer dans la descente. Les 30 derniers kilomètres d'une longue des-
cente et de plat qui nous séparent de notre arrivée à Romans vont s'avaler assez fa-
cilement malgré le vent de face toujours présent. 
Au terme du 122e kilomètre de la journée, le groupe ucétiste, heureux de terminer ce 
circuit montagnard, se retrouve dans le palais des foires vers 17 h pour le pointage, 
l’attribution du brevet et une petite collation. 
Mention spéciale à Valérie qui était « la seule fille » de l'UCT sur la route de ce 
brevet montagnard. 
 
Retour en Touraine 
Après un brin de toilette, changement de tenue et installation des vélos sur la remor-
que, c'est le départ en minibus pour le retour vers Tours. Avant la tombée de la nuit, 
un arrêt pique-nique préparé par Christian, sur une aire de l'autoroute, nous permet 
de récupérer un peu de nos dépenses physique de la journée. 
Nous arrivons à Saint-Avertin vers 1 heure du matin, certes fatigués, mais la tête 
pleine des bons souvenirs de cette sympathique escapade alpestre. 
Merci, pour tous, à Christian pour la logistique qui s'est avérée excellente tout au 
long de notre périple, et à nos deux chauffeurs! 

Antonin BALLAY 

20, rue Gambetta, Tours                                           ouvert 
Tél. 02.47.61.18.93                              du mardi au samedi                                                          
 tours@cyclable.com                             de 9 h 30 à 18 h 30 
                                                                                

LE RÉCIT 
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ON DIT QUE... 

Nouveaux adhérents Nouveaux adhérents Nouveaux adhérents Nouveaux adhérents     
Deux nouveaux adhérents portent l’ef-
fectif de l’UCT à 159 membres actifs. 
Il s’agit (avec les n° 3249 et 3250) 
d’Anthony Bransol, de Tours, et Janick 
Foucher, de Saint-Cyr-sur-Loire. Bien-
venue à l’UCT. 
 
Souvenirs du GraisSouvenirs du GraisSouvenirs du GraisSouvenirs du Grais    
Au château de Tours, l’exposition  
consacrée à Robert et André Arsicaud, 
photographes ayant eu pignon sur rue à     

Tours pendant quelque 50 ans, fait une 
place à l’UCT. Sur une photo consacrée 
à une « fête à Saint-Jean-du-Grais », 
vers 1950, c’est un groupe d’Ucétistes 
qui regarde l’objectif, avec les Cani-
venc, Blondel, Gonin et Caudrelier. 

Les cèpes de BercéLes cèpes de BercéLes cèpes de BercéLes cèpes de Bercé    
La sortie des vététistes en forêt de Ber-
cé, les 9 et 10 octobre, a rassemblé une 
vingtaine de participants, dont quinze 
ont choisi de dormir à Jupilles.  

Ils font les pancartesIls font les pancartesIls font les pancartesIls font les pancartes    

I l a beau être éloigné des valeurs de notre mouvement, le monde de la course cy-
cliste n’en exerce pas moins une attraction sur les cyclotouristes, dès qu’il em-

prunte les routes qui leur sont chères.  
Cet été, l’UCT a ainsi rendu visite au Tour du côté de Mazières. Elle n’a pas man-
qué, le matin du 13 octobre, de sacrifier au rite du parcours final de Paris-Tours, 
avec sa ribambelle de bosses, d’Esvres à l’Epan, via le Crochu. Une dizaine d’Ucé-
tistes a tranquillement voisiné avec des cyclistes rapides, terminant après eux. Mais 
le groupe a savouré, lui, un café à Esvres, et posé pour la photo-souvenir! 
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L’Amicale des Diagonalistes invite L’Amicale des Diagonalistes invite L’Amicale des Diagonalistes invite L’Amicale des Diagonalistes invite     
 

L e samedi 16 novembre 2013, l’Amicale des Diagonalistes organise la rencontre 
régionale Centre-Ouest dans le but de réunir les diagonalistes régionaux et de 

faire connaître les diagonales aux personnes intéressées. 
Cette réunion se tiendra au restaurant « Le Faisan » à Saint-Avertin. Repas à midi : 
25 € de l’apéritif au café, y compris le vin. Chèque à l’ordre de : « Le Faisan » Saint 
Avertin (37550). 
A 15 h : réunion. On y parlera du fonctionnement de l’Amicale, des Saristes, on 
évoquera les événements de l’année et on répondra aux interrogations éventuelles. 
Remise des carnets homologués et des récompenses. 
Inscription auprès de Christian Raineau, jusqu’au 10 novembre 2013. 

 
Les diagonales 2013 des Ucétistes : 
Eurodiagonale Malaga - Perpignan : Gérard Gauthier, Christophe Marzais. 
Dunkerque -  Perpignan : Jean-Pierre Mary (4 au 8 juin). 
Brest - Menton : Francis Paulmier (juin). 
Brest - Menton : François Tartarin (2 au 6 juillet). 
Strasbourg - Brest : Gérard Gauthier, Christophe Marzais (septembre). 
Strasbourg - Perpignan : Jean-Pierre Mary (9 au 12 septembre). ■ 

ON DIT QUE... 
Les sols ont été accueillants et les VTT 
propres au retour. Si quelques beaux 
cèpes ont été dénichés, la cueillette de 
champignons est restée en deçà de celle 
de 2012 ! En revanche, tarot et belote 
ont conduit à une tardive extinction des 
feux... 
 
Retour à la GlorietteRetour à la GlorietteRetour à la GlorietteRetour à la Gloriette    
L’UCT inscrit à son programme de 
nouveaux rendez-vous à la Gloriette, 
où elle a accueilli en avril dernier la 
Journée départementale de cyclotouris-
me. En 2014, la Gloriette sera le point 
de départ des brevets de 50 km (16 
mars) et 100 km (6 avril). 

Changement de casquetteChangement de casquetteChangement de casquetteChangement de casquette    

Le 11 juillet, l’UCT applaudissait les 
coureurs du Tour quelque part vers Ma-
zières. Les cyclos s’affichent sous une 
autre casquette? Robert Montot, Annet-
te Baud, Roland Rival et Franco Testoni 
ne démentiront sans doute pas. ■ 
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DISPARITION 

Robert Larguier n’est plus 
Il avait fait partie des grands randonneurs de l’UCT, de 
l’après-guerre jusqu’aux années quatre-vingt-dix. 

R obert Larguier nous a quittés au mois 
d’août, à l’âge de 88 ans. Ses obsèques, 

le 21 août à Saint-Pierre-des-Corps, ont été 
célébrées en présence d’une conséquente 
délégation d’Ucétistes.  
Ainsi l’UCT a-t-elle rendu hommage à un 
cyclotouriste qui porta haut et loin le bleu et 
blanc du maillot qu’on arborait il y a… un 
peu plus de trente ans. 
À notre réunion de début septembre, Claude 
Taligault a évoqué ainsi la figure de Robert 
Larguier : « Tourné vers le cyclotourisme 
sportif, il faisait partie de la phalange des 
grands randonneurs du club. Une phalange 
dynamique qui avait relancé l’UCT autour 
de 1950, avec aussi Jacques Blondel et Ro-
ger Gonin.  Il avait accompli un Paris-
Clermont-Ferrand en tandem avec Pierre 

Sévin, avec arrivée au Puy-de-Dôme où ils avaient décroché le meilleur temps 
(c’était l’époque où le chronomètre avait droit de cité à la FFCT). Il effectua de 
grands voyages à l’étranger au lendemain de la guerre, dans la même optique que 
Fred et Paulo (1). La maladie et la souffrance l’avaient contraint il y a une dizaine 
d’années à abandonner tout ce qu’il aimait. » 
Robert, entré à l’UCT en 1946, avait siégé au comité directeur en 1950 et 1951. 
Paul Canivenc, saluant ses cinquante années de fidélité au club, rappelait en 1997 
dans Cyclotouraine qu’il contribua activement « à cet essor qui voit l’effectif du 
club se gonfler et dépasser les 300 membres actifs fédérés et devenir le premier 
club de France ». 
Amateur de grands brevets, deux Paris-Brest-Paris à son actif (70 h 40 en 1948), il 
goûtait particulièrement les grands brevets montagnards. Michel Bernard se sou-
vient l’avoir retrouvé au départ d’un Luchon - Pau en 1996. Il avait  alors 71 ans et 
figurait parmi les vedettes du jour. Cinquante ans plus tôt en effet, Robert était au 
départ de Luchon - Pau, premier du nom ! ■ 
_________________ 
(1) Fred Caudrelier et Paul Canivenc. 

Robert Larguier au départ  
de Luchon-Pau en  1996. 
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HOMMAGE 

“Roule Toujours” le diseur 
de bonnes aventures 

I l m’a fallu attendre plus que de raison pour dé-
couvrir Roule Toujours, le film de cinquante 

minutes que Murielle Lourenço et Anne-Sophie 
Plaine (sa nièce) ont consacré à Patrick Plaine en 
2010. Claude Taligault avait été l’instigateur d’u-
ne projection de ce film lors d’une mensuelle. J’ai 
pu le voir dernièrement, quelques mois après la 
mort de Patrick, renversé par un tracteur près de chez lui à Montendre, en Charente-
Maritime, en novembre 2012. 
Si vous l’avez manqué, courez le dénicher sur Internet ! Au-delà de l’émotion liée à 
la tragique disparition de ce randonneur hors du commun, qui avait parcouru à l’é-
poque 1.600.000 kilomètres à vélo, Roule Toujours séduit par sa façon d’approcher 
ce Don Quichotte cyclo, pudique et attachant. Patrick Plaine, peau cuivrée par le 
soleil, corps qui le porte un peu moins qu’avant (il a 69 ans lors du tournage),  avait 
en 2010 : 20 Tours de France à son actif, 9 Paris-Brest-Paris, 71 diagonales… Le 
film nous emporte dans ses roues, sous la pluie des routes du Cézallier, au cœur de 
paysages embrumés.  
C’est aussi poignant. Il ramasse un crapaud écrasé sur la route, pour le mettre à l’a-
bri et lui éviter d’être encore plus aplati! Ce serait pareil pour les hommes, dit-il. Il 
le lit dans les journaux : il y a parfois des gens qu’on a écrasés et sur lesquels d’au-
tres ont encore roulé. Il est question d’une nuit à la belle étoile au Sommeiller à 
3.000 mètres d’altitude, avec pour tout festin des « petits biscuits ». Il était bien, il 
avait froid  « mais juste ce qu’il faut », il avait pour lui le ciel étoilé. « Si vous man-
quez ça, j’peux rien pour vous… », taquine-t-il Murielle Lourenço et Anne-Sophie 
Plaine, sa nièce. Quel conteur de bonnes aventures nous avions là !        F.T.   
 
Agnès Dargent. Agnès Dargent, cyclotouriste lyonnaise, est décédée à 60 
ans, le 8 juin dernier, après avoir été renversée par un chauffard alors qu’elle voya-
geait à vélo, dans le Doubs. Agnès Dargent s’était fait un nom dans le monde des 
cyclotouristes écrivains en publiant il y a une dizaine d’années « Echappée » (éd. 
Cheyne) un beau recueil sensible inspiré par ses sorties à vélo.  
Marc Liaudon, cyclotouriste lyonnais à qui nous devons cette triste nouvelle, écrit 
ce commentaire : « Ce décès tragique s'ajoute à plusieurs autres ayant eu lieu de-
puis moins d'un an, de cyclistes fauchés dans leur pratique par un engin motorisé, 
ceux de Gilles Boisvert, de Eve Rousseau, de Patrick Plaine, de Gérard Decrouy 
pour ne citer que ceux que je connais. » Certains Ucétistes connaissaient également 
quelques-uns de ces cyclos disparus accidentellement.  ■ 

Avec C. Taligault en 1992. 
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EN MARCHE 
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EN MARCHE 
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T rois challenges sont proposés tous les ans aux sociétaires de l’UCT 
selon un barème défini par le comité directeur. Ils prennent en compte 

les organisations locales et extérieures auxquelles peuvent participer les 
Ucétistes. Si cela peut créer une raisonnable émulation entre les sociétai-
res, l’objectif vise à encourager la pratique du cyclotourisme et à promou-
voir à l’extérieur notre club. 
Chaque challenge porte les noms de sociétaires qui ont particulièrement 
marqué leur époque et qui symbolisent les pratiques du cyclotourisme et 
leur attachement à l’UCT. Ils ont été malheureusement victimes d’accidents 
au cours de nos activités. Ainsi leurs noms restent attachés aux trophées 
dont ils ont souvent été lauréats. 
 
Période des activités prises en compte :  
du 1er novembre année N-1 au 31 octobre année N. 
Les bulletins nécessaires sont reproduits dans les pages suivantes, ainsi 
que la fiche justificative, à joindre pour chaque challenge. 
Ils peuvent être également téléchargés sur notre site : http://uct37.free.fr/ 
et transmis avant le 30 novembre par courriel à l’adresse : uct37@free.fr  
On pourra également remettre le document papier au plus tard à la réunion 
mensuelle du mois de novembre. 
 
CHALLENGE PRÉSENCE (P.-Sévin, M; B.-Gaudron, F) 
Le challenge Présence récompense la participation aux épreuves et activi-
tés organisées uniquement par l’UCT comme les brevets UCT, Tours-
Montlouis-Amboise-Tours (comme organisateur ou participant), les partici-
pations aux réunions et le concours photo.  
CHALLENGE REPRÉSENTATIVITÉ (L.-Lareynie, M; R. Ribe rtou, F) 
Il récompense la participation aux randonnées extérieures, en France ou à 
l’étranger : organisations FFCT, randonnées de plaine ou de montagne, etc. 
COUPE C.C. (Paul-Canivenc - Fred-Caudrelier, MF)  
Elle récompense les voyages cyclotouristes hors de la région et à l’étran-
ger, et la participation à de multiples manifestations : randonnées perma-
nentes, concentrations, voyages itinérants, BCN-BPF, etc. 

EN ROUE LIBRE 

Challenges :  
faites vos comptes 
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EN ROUE LIBRE 

► 
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EN ROUE LIBRE 

► 
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   La passion a un nom    

Créateur de vélos sur mesures 
CYCLOTOURISME – ROUTE – TANDEM 

Alu – Acier – Carbone : montage à la carte 
Selles Brooks rodées – Moyeux Rohloff 
Entretien – Vente – Emaillage 

Réparation toutes marques  
 

Votre contact : Th. Vion, 10, impasse de la Dame-en-Noir 
37700 LA VILLE-AUX-DAMES – Tél. 02.47.44.28.06 

Mail : cycles.framys@wanadoo.fr - Internet : www.framys.fr 
 

 

EN ROUE LIBRE 

► 
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EN ROUE LIBRE 

► 
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EN ROUE LIBRE 

Maillots et cuissards :  
il faudra grouper les commandes 
Depuis près de cinq années, nous avons pour nos équipements vestimentaires le 
même fournisseur, Ital’Passion. Il vient de changer cette année de fabricant. Nous 
avons décidé de poursuivre nos relations avec Ital’Passion . 
Cependant, ce nouveau fabricant, plus important que le précédent, nous impose de 
ne passer commande que pour un minimum de 30 pièces, ce qui ne permet plus de 
commander au coup par coup. Désormais, les commandes se feront groupées en 
deux fois au plus sur une année : le 1er novembre pour les vêtements d’été, et le 1er 
avril pour les vêtements d’hiver.  
Il restera bien sûr un stock de maillots et de cuissards prévu pour répondre à des 
besoins courants en tailles courantes. Les vêtements « spéciaux » (collants hiver, 
vestes hiver, corsaires, maillots été manches longues, …) devront être groupés 
dans des commandes spécifiques, et donc inclus dans l’une ou l’autre de ces deux 
commandes annuelles. Il faudra donc anticiper ses besoins ! 
Pour tout renseignement complémentaire, prendre contact avec J.-P. Le Bras, le 
trésorier. ■ 

Encadrement des sorties de l’UCT 
● Pour encadrer nos différentes sorties nous recherchons des volontaires. 
● Nous nous réunirons pour uniformiser nos pratiques et faire en sorte que nos sor-
ties soient les mieux sécurisées et organisées possible pour la satisfaction de tous. 
● Si vous êtes volontaires, nous vous remercions de vous faire connaître auprès de 
Daniel Schoos ou de Christian Raineau. ■ 

Concours photo / la dernière ligne droite 
La fin de saison mérite une… mise au point sur les concours photo. Petit rappel : 
■ UCT : 
Thème 2013 : « La vigne et   le cyclotourisme ». Permanent: « Les sites BPF ».  
Photos (tirages papier de format 20 x 30) à remettre à la mensuelle d’octobre à Do-
minique Liné. 
■ Comité départemental : 
« Le cyclotourisme et les moyens de locomotion ». Remise avant le 30 septembre.  
■ Ligue de l’Orléanais : 
« Cyclotourisme et paysage fleuri » (vélo obligatoire sur les photos). 
Envoi des photos (tirage papier, format 15 x 20) avant le 1er novembre à : Micheline 
Bouat, 3, avenue de la Baignarderie, 41600 Nouan-le-Fuzelier. 
■ FFCT : 
« Au gré du vent, éoliennes, girouettes, drapeaux, cerfs-volants ». 
Thème permanent :  «  Le cyclotourisme en action ». 
Règlement à consulter sur le site de la FFCT : http://www.ffct.org ■ 
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CYCLES CONTREAU 
 

Distributeur ORBEA - COLNAGO - SCAPIN 
Vélos électriques MATRA 

Montage à la carte Montage à la carte Montage à la carte Montage à la carte ----    Roues artisanalesRoues artisanalesRoues artisanalesRoues artisanales    
 

ATELIER RÉPARATION / LOCATION VÉLOS 
 

1, place Henri-Langlois - 37000 TOURS - ���� 02.47.39.60.02 
E-mail : cycles.contreau@sfr.fr 

site : www.cycles-contreau.fr 

EN ROUE LIBRE 

Nos prochains rendez-vous 
Samedi 26 octobre : assemblée générale du Comité départemental, 15 h, Maison 
des Sports de Touraine, Parçay-Meslay. 
Dimanche 24 novembre : marche des Caillons, La Ville-aux-Dames. 
Mercredi 27 novembre : réunion mensuelle, Centre de vie du Sanitas. 
Samedi 7-dimanche 8 décembre :  congrès fédéral de la FFCT, Biarritz. 
Samedi 14 décembre :  assemblée générale de l’UCT, 14 h 30, restaurant la Liodiè-
re, Joué-lès-Tours. 
Samedi 11 janvier :  réunion d’information du Comité départemental, 14 h 30, Mai-
son des Sports de Touraine, Parçay-Meslay. Galette des rois. 
Dimanche 12 janvier : randonnée des Dauphins, Veigné, marche-VTT. 
Dimanche 19 janvier : randonnée Ballanaise, Ballan-Miré, marche-VTT. 
Dimanche 26 janvier :  Balade Castelrenaudine, Château-Renault, marche et VTT. 
Dimanche 2 février : Tours-Montlouis-Amboise-Tours, marche-VTT (UCT). 
Dimanche 9 février :  randonnée de la Saint-Valentin, Monnaie, marche-VTT. 
Dimanche 16 février : la Gynépolitaine, souvenir A. et J.-Sauquet, La Ville-aux-
Dames, VTT. 
Dimanche 23 février :  assemblée générale de la ligue de l’Orléanais, Briare. 
Randonnée La Petite Larichoise, route-VTT (CO La Riche). 
Dimanche 9 mars : la Drachéenne, marche-VTT (CC Sainte-Maure-de-Touraine). 
Dimanche 16 mars :  Sur la trace des biches, Cerelles, VTT. 
Samedi 22 mars : réunion dirigeants et sécurité du Comité départemental, Maison 
des Sports de Touraine, Parçay-Meslay. 
Dimanche 23 mars : ronde des Sept Clochers, Chinon, VTT-marche (CR Chinon). 
Dimanche 30 mars : circuit des Trois-Rivières, Descartes, challenge départemental 
(AC Descartes). ■ 
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Vos textes dans Cyclotouraine, mode d’emploi 
Cyclotouraine accueille vos récits, anecdotes, coups de cœur, etc. 
Textes et photos sont à adresser à  F. Tartarin. (On peut remettre des textes 
manuscrits). E-mail : tartarinf@orange.fr  
Prochain numéro (mars 2014) : date limite d’envoi le 15 février. 

OFFICIEL 

PRÉSIDENT : Daniel Schoos.  
SECRÉTAIRE : Joël Lamy.  
TRÉSORIER : Jean-Pierre Le Bras.  
DÉLÉGUÉ À LA SÉCURITÉ :  
 
Déclarée à la préfecture d’Indre-et-Loire le 28 juin 1930 (JO du 9 juillet 
1930, n° 809). 
Affiliée à la Fédération française de cyclotourisme sous le n° 00085. Agré-
ment Jeunesse et Sports du 30 juin 1966, n° 37 S 53. 
Siret : 531-529-717 00013 
 
SIÈGE : Centre municipal des sports, 1, boulevard de Lattre-de Tassigny, 
37000 Tours. 
PERMANENCES : Au siège (escalier de gauche, 1er étage, bureaux Sud) 
ou à la réunion mensuelle. 
RÉUNION MENSUELLE : Le dernier mercredi du mois à 20 h au Centre 
de vie du Sanitas. 
SITE : http://uct37.free.fr/ 
SORTIES : mardi, jeudi, samedi et dimanche. Les horaires sont publiés sur 
le site. 
Tous les départs ont lieu du Centre municipal des sports. 
 

Directeur de la publication : Daniel Schoos. 
ISSN : 0983-5741 
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Destinataire 


